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} dont Satan s’est emparé pour +
corrompre les âmes. Qu'elle

b soit entre vos mains commela =
$ lance de l’Archange qui frappe $
? l'ennemi du Christ et guérit
P les plaies qu'il a faites

(P. Monsabré, O.P.).
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NICOLET ACCLAME
LE CARDINAL

UNE , RECEPTION ENTHOUSIASTE. — BELLES DECORA-
TIONS.— VISITE DES COMMUNAUTES, — IMPOSAN-
TE‘CEREMONIE A:LA CATHEDRALE. — ADRESSES,

DISCOURS,

‘POPULATION ENJOIE,

     

; quiresteront.comme ün :témoigñage ému.‘dañs le
Aigolet.vientde vivre des heures de suaves ebjprofondes

émotions, 1
souvenir de tous, du respect et de l'allachement de la popula-
tion:à l’autorité religieuse. | |

C'est avec des transports de Joie, molivés par des aoles
d'affection filiale, que la population nicoléiaine a regu, same-
di,-SonEminence le Cardinal J.-M.-Rodrigue Villeneuve, Oblat
de Marie-lmmagulée,

L'arrivée dudistingué visiteur avait amené,sur le quai
de là gare du C.N.R,, une foule‘nombreuse; ayant à sa tête,
Mgr;le Grand Vicaire Camirand, MM, les Maires H.-N.- Biron,
do la.ville; Wellie.Trudel, de. la.paroisse St-Jean-Baptiste, ei
Pierre Roy, de Nicolel-Sud, Un remarquait aussi M. J-0. Mont-
plaisir, de Drummondville,Commandeurde d'Ordre du: St-Sé-

- Pulore iqui, duranttoule la visite du Cardinal, lui servira ‘de
vompagnon.gentilhomme.

Après‘avoir.acojamé bruyamment le Cardinal, on se mit
en marche, à travers les rues de laville, décorées à profusion,
¢ vénérable livêque de Nicolet vint recevoir Son Eminence
ux portes du Palais Episcopal,

Aux- premiéres héures de l'après-midi, -par un sentiment
dedélicatesse qui n’a échappé à-personne, le Cardinal réser-
Vail sa: première-visile officielle,après celle de la Qathédrale,
aux vieillards de l’hospioe de l'Hôtel-Dieu, aux orphelins etauxmalades de l’hôpilal du Christ-Roi. Le Prince de l'Eglise
unit à ses bénédiotions le oharme de sa voix. Il eut-des paroles
réconfortanies, porteuses de consolation et d'espoir,

Dimanche élait'le grand jour, Le ciel nuageux du début delajournée s'ivradia peu à peu d'un soleil printanier, Les olo-
ches remplirent l'air de leurs puissantes harmonies, et le Car-dinal, accompagné de l'Evêque de Nicolet, de Son Exoellence
Mgr Mélançon, de Gravelbourg, de Messeigneurs Camirand,
Onil Milot, LA. Gôté, F. A.S\-Germain; de plusieurs mem-
bres dy Chapitreet de nombreux membresdu clergé, fit son
entrée dans Ja Cathédrale, ruisselanle de lumières et vibrante
des symphonies de l'orgue. _

Le Uardinal montales degrés, de l'autel pour y oélébrer le
Saint Office devant une assistance visiblement émue. A I'E-
vangile, M, le chanoine LucienHébert, Guré de la Cathédrale,
oifrit les hommagesde la population, À la fin de la messe,
Son Exo, Mgr 'J.-D.-H, Brunauit lut une adresse à l'Officiant,
Le Cardinalse-leya de son trône d'honneur-pour.prendre :la
parole. “II y eutdes Nooes à Cana, dit-il, et Jésus s'y rendit.
Je n'aurai pas à changer, ici, l'eau en vin, Le vin de la joie
n'y manque. aucunement. Mais, si je peux changer quelques
peines en joie, je le ferai-avec bonheur.” S'adressant ensuite
a Son Exe. Mgr Brunault, Il fit allusion à sa longue et noble
carrière. Il admira la beauté de-la Cathédrale, l'éxoellence des
nombreuses maisons ‘d'éducation; ce qui fait du diocèse de
Nicolet un diocèseinoomparable, Il se dit fort touché de l'allu-
sion faite, dans l'adresse, à ses parents, car se sont eux qui ont
formé son.coeur; tandis que.la Communauté des Oblats & pré-
palé son‘ âme aux hautes. destinées quile placent à la tête de
lazhiérarchiede l'autorité. religieuse. De toutes ces démonstra-
tions, le Cardinaltire une legon: “Le respect & l'autorité n’est
ensomme quele respeot des enfants à l'égard de leurs parents,
des fidèles envers leur Curé; des Qurés à leur Evêque, des évé-
ques à leur Métropolilain; et de celui-ci au Pape. Pant ue
coite chaine:d’or ne sera pas rompue, il y aura du bonheur ici-
bas et däns l'éternité.” - _

Durant l'Offioe, la chorale avait rendu un magnifique pro-
gramme approprié, sous la direction du maître de chapelle M:
l'abbé J. B. Mathieu, M, Edouard de Qhâtillon éfant à l'orgue.
Âsla sortie, M. Lucien Manseau exéoula, aveo‘brio'et:virtuosité,
plusieurs oeuvres deVierne.

Le diner fut servi à-l'Evêché, :
A trois heures, le. ;Oardinal .visitaxl'Ecole Normale et-le

monastère du Précieux-Sang, où dés réceptions eurent’lieu en
sônhonneur.

À quatre heures et demie, c'était le tour des Révdes Srs de
l'Assomption:etde leurs élèves de saluer à leur manière le
Métropdlitain. Voici, dureste le beau programme qui a été
xéouté: — Choeur “Salut au Cardinal”. Bienvenue des fleurs.exécuté: —

Concerto onSol mineur, de Mendelsohn, ‘par l'orchestre. Des
Harmonies: en hommage. La jeunesse’qu'il nous faut: poésie
de Son!Em;-le Cardinal Villeneuve, eb musique jpar une reli-
giouse de-l'institution, Souhaits de fête à Son Exc. Mgr l'Evê-
que de Nicolet. Adresse à Son Em. le Cardinal Villeneuve. Le
mot des benjamines (demande de congé) Orchestre.

. Nous ne:pourrions mieux résumer l'impression favorable
.causéepar, cetté.réception: tout à fait chaleureuse el artistic
que, wenoflantuhmo du.Cardinal: “Distinction”. C'est bien
en ofle sla note:caractéristique de ce concert de bienvenue.

La journée ‘devait se’ terminer à l'historiqueSéminairede
Nicolet.“Le Cardinal et-sa suite sw rendirant pour. y-prendre
le souper, étant reçus à la façade du collège-par tous les élè-
ves, le personnel, fanfare en tête, . _,

La soirée passée dans-les murs hospitaliers de la vieille
maison#resteramémorable. Notre vénéré Cardinal avait -parlé
souvent, au cours de la journée, et toujours trés bien. Ceful
un enchantement et une haute leçon que d'entendre la voix
autorisée du Primat de l'Eglise canadienne, donnant, des con-
seilset‘desvues nouvelles la jeunesse qu'il aime :tant. L'ora-
teür est. doubléd'un jsens d'observation remarquable. Il ne
luisse rien passer sans le touclier du doigt, sans lui donner du
relief. M. Reynald Pelletier, élève finissant, qui avait lu une

‘ adresse fort documentée, avait parlé des relations intimes qui
unissent le Séminaire à.l’Archevêché de Québec. Ces relations
datent de 1808, lorsque le Siège Bpiscopal de Québec était oc-| Qué
cupé par Mgr J.-O. Plessis, le véritable fondateur de notre vé.

“ nérable maison d'éducation. Le Cardinal saisit l'occasion pour
dire que Québec est encore bien près de Nicolet, bien cher à
son coeur; et que déjà I] a pourla vieille maison,l'affection et
l'attachement de ses prédécesseurs. Ildéclara que nos Sémi-
naires sont un principe de force sociale, des forteresses de vie
chrétienne. I! demande à la jeunesse étudiante d'avoir de la
personnalité, d'être le roi d'elle-même. L'histoire de ces mai-
sons constitue un véritable programme. Ce sont elles qui onl
fcurni à l'Eglise et à la Patrie les meilleurs, les plus beaux et
les plus solides éléments. Il félicite et remercie les jprofes-
scurs qui se dévouent à une tâche peut-être obscure aux yeux
de quelques-uns, critiquée même parfois, mais dont les méri-
tes restent grands. Ils répondent à une nécessité et font unbien difficilement surpassable. Effleurant le sujet de la crise,
le Cardinal conseille de ne pas être trop pessimistes. Des jours

ne A,0laTE “e

ORGANEDE LA VILLE DE NICOLET ET D
+

NE

 

ES COMTES DE NICOLETET+D'YAMASKA

 

rele fi 00

"hb Regvef€
BD IT   

Lo
Ai

 

NICOLET, MERCREDI,2 MAI,1934,
En,

 

 

L'honorable M. Esioff-Léon
Patenaude, qui vient d'être ap-
pelé à représenter le roi à tilre
de lieutenant-gouverneur de la
province de Québec, est un de
nos hommes d'Etat canadien-
français les plus distingués, un
avocat éminent, qui à fait sa
marque dans la vie publique
de notre province, Il est le dix-
seplième licutenant-gouverneur
depuis la Confédération, Il suc-
cède à l'honorable M. H.-G, Car-
roll, ancien sollicileur-général
du Canada, de 1902 à 1904,
sous le régime Laurier, el an-
olen juge de la Cour Supérieu-
re.

‘Le nouveau lieutenant-gou-
verneur de la province est. né
a Saine-lsidore, comté de La-
prairie, le 12 février 1875, du
mariage de Hilaire Patenaude
et d'Angèle Trudeau, Il fit ses
Études classiques au Collège
de Montréal et son droit à l’U-
niversité Laval (aujourd’hui
Université de Montréal). 11 é-
lait admis au barreau dela pro-
vince le 6 juillet 1899. 11" ful
créé conseil du roi en 1916, 11
esl aujourd'hui âgé de 59 ans,
, M. Patenaude s'ocoupa tou-
Jours activement de politique,
mais il débuta réellement dans
la vie publique quand il fui
Pour la première fois élu au
Parlement provincial comme
député de Laprairie en1908 eb
réélu pour:le même cômté en
1912, À
lature, il faisait partie de la oé-
lèbre phalange de MM. Tellier
(aujourd'hui Sir Mathias Tel-
lier, juge en chef de la Cour
d'pApel), alors chef de l’oppo-
sition, Philippe Cousineau (au-
jourd'hui juge) Jean Prévost,
ancienministre de la Colonisa-
lion dans le cabinet Gouin,qui
se sépara de son parti sur la
question de colonisation; Hen.
ri Bourassa, vainqueur de Sir
Lomer dans Saint-Hyacinthe. et
Saint-Jacques, (Montréal); Ar-
mand Lavergne (maintenant
vice-président de la Chambre
des Communes), Joseph Syl-
vestre, député de.Jolietle, Pier-
re d'Auteuil (ancien juge) de
Charlevoix, Arthur Plante, de
Beuaharnois, aujourd'hui décé-
dé, À. Labissonnière, Léo Béru-
bé, de Matane, et autres,

 Patenaude n'avait alors
que 34 ans, L'opposition pro-
vinciale venait de perdre son
chef dans la personne de Sir
Evarisle Leblanc, (lui aussi un
ancien lieutenant-gouverneur),
battu dans l'élection complé-
mentaire tenue dans le comté
de Laval, C’est alorsque M. J.
M. Tellier assuma le rôle de
chef parlementaire. La ses-
sion qui suivit l'élection géné-
rale de 1908 ful une des plus
intéressantes et. des plus vi-
vantes. Les oppositionnistes,
renforcés par l'appui des deux
députés nationalistes, MM, Bou-
rassa et Lavergne et de l’hono-
rable Jean Préyost,libéral dis-
sident, menèrent la bataille du-
rant toute la session el leur

pe

LENOUVEAU LIEUTENANT.
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combativité susçita le plus vif
intérêt dang toute‘ la province,
M. Palenaude commençait déjà
à se distinguer ebfle parti oon-
sorvateur fondailjsur lui des
espoirs qui ne fürent pas dé-
çus parla suite.

Organisateur

Quelque up {apres 1'élec-
lion générale fédérale de 1011,
M, Patenaude devintl'organisa-
leur en chef de san parti pour
la province ot assumiaves fonc-
lions usqu'à son entrée dans le
ministère fédéral:de Sir Robert
Borden en 1915, ogmme député
d’Hochelaga, (ou i}fut élu sans
Opposition), et mipistre du re-
venu de l’intérieür. Lurant son
slage comme organisateur, le
futur lieutenant- gouverneur
engagea la bataille dung le
comte de Ghâleauguay,en 1912,
devenu vacant après l'élection
de 1914 et fit mordre la pous-
sière à I'honorable Sydney Fi-
sher, ancien ministre du oabi-
nel Laurier, 11 prit aussi une
pari aclive &l’élèotion de l'ho-
norable Albert Sévigny, plus
lard secrétaire d'Etat, à l'élec-
tion partielle du. 10 février
1917, alors que ‘M;Lucien Can-
nonfut défait,

Secrétaire d’Etat

Le 8janvier 1617, M. Pale-
son entrée 4 la Légis-naude demissionng comme mi-

nistre de l'intérieür pour deve-
nir secrétaire d'État. Les évé-
nements alors se précipitèrent.
La question de ‘la conscription
militaire soulevail tout le pays
el elle étail surlout brûlante
dans la province de Québec.
Quand Sir Robert! Borden pré-
senta la loi au jparlement fodé-
ral en mai 4017, M, Palenaude,
groyant deson devoir de“ne
pas faire cause commune ayec
ses alliés politiques, démis-
sionna comme seorélaire d'IZ-
lat, Sir Wilfrid Laurier présen-
la un amendement à lu loi, sti-
pulant-que la dite loi ne pour-
rail être miseen vigueur avant
que le peuple soit consulté: M.
J. A. Barretle, alors député de
Berthier - Maskinongé présenta
un sous-amendement renvoyant
le bill à six mois. M. Patenaude
vola pour l'amendement Bar-
relle qui fut défait, les libé-
raux, s'unissant aux forces mi-
nistérielles pour le rejeler,
mais il vola aussi pour l'amen-
dement Laurier, demandant un
appel au (peuple.
Mors de L'élpotion Bénérale'de

1017, l'honorable M. Patenaude
ne posa pas sa candidalure
dans Hochelaga, rentra tempo-
rairement sous sa tente.Il nese
désinléressa pas lout A fait ce-
pendant de la politique. Puis
vinrent les élections générales
de février 1923 pour la Législa-
ture de Québec. Les forces con-
servalrices dirigées par M. Ar-
lhur Sauvé, aujourd'hui minis-
tre des Postes, remportèrent 
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réal, moins deux, (Saint-Louis
el Saint-Ueorges) et ontrérent
à la Chambre avec un effectif
de Z3 dépulés, le plug oonsidé-
rable oncore vu depuis les ¢-
leclions do 1908. M. Uamillien
loude, aujourd'hui mairo de
Montreal, ancien dépulé de Ste-
Marie ot ancien chef de l'oppo-
sillon élait du nombre, M, l’a-
lenaude éluil considéré comme
le bras droit de M, Sauvé ol sa
rentréo à la Législature donna
une impression de force aux
lroupes oppositionnisios. ll a-
vait élé élu dépulé de Jaoques-
Cartier, .(

—

Dans Jacques-Cartier

L'honorable M. Palenaude a-
vait cependant conservé des at-
laches sur la scène fédérale, où
il avait brillé parmi les dépu-
lés conservateurs de la provin-
ce. Au mois d'août 1925, il posa
su candidalure dans le comlé
de Juoques-Carlier aux élec-
lions générales ot ful défail
ar Me I'héodule Rhéaume, A
à première assomblée lenuc à
Saint-Laurent, durant la cam-
pagne, il déclara notlemenl 

lo ne soit que factice. Elle le sera sûrement si on ne commen-
ce pas par s'occuper du relèvement moral et du redressement
des consciences, visiblement faussées par la vague de matéria-
lisme qui flotte dans l'air. C’est sur Ja jeunesse qu'il faut comp-
ter pour que demain soit plus beau, plug serein, plus prospère

| qu'aujourd'hui. Et c’est dans ces senliments, dans ces espéran-
ces qu'll bénit la communauté. ;

'est Son Exc. Mgr Brunault qui, discrètement, avait pré-
senté la ‘communauté, en disant: “Eminence, vous avez devant

| Vous laplus belle jeunesse du pays”. Le Cardinal, après avoir
entendu l'adresse, les pièces de fanfare et un superbe chant
à capella, dit qu'il est de l’avis de Monseigneur, pourvuqu il
n’y ai pas de québecois dans la salle. Tout le monde de s’amu-
ser de cetle fine repartie, anticipant la joie du grand congé
accordé. ;

Son Exc. Mgr Arsène Turquetil, Vicaire Apostoliquede La
Baied'Hudson, qui était arrivé en ville le midi, assistait à la
réception donnée au Séminaire.

Lundi matin, Son Eminence disait la messe dans la cha-
pelle du Séminaire, après avoir pris un repos bien mérité dans
l'antique et historique chambre dite “celle des Evéques de

qu’il était opposé à l'envoi dè
troupes oulre-mer tan, que le
peuple n’aurait pas élé consul-
lé. L'unnéo suivante des élec-
tlons générales fédérales ayant
élé ordonnées par Je gouver-
neur général, Lord Byng, à la
demande du premier ministre
Meighen, M. Palenaude entra
Vans le cabinet de ce dernior à
lilre de ministre de la Juslice.
Auparavant, M. Meighon, dans
un discours mémorable pro-

Glub Laval-sur-le-Lao, direoteur
de l'Alliance Nationale et fait
partie des clubs Saint-Denis,
Uanadien, of Rideau d'Otlawa.

  

Camille DUCUAY,Dir.-Prop,
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Le Gardinal-au

Christ-Koi
Samedi, le #3 avril, l'hôpital

du Chrisi-ltoi oub le privilège
de recevoir le Curdinul Ville.
neuve, Ge fut même l’une de
gos promièros visites. Son Emi-
nence élaik accompagné de Son
Lixo, Mgr I'tivéquede Nioolel ei

 

do Son Exo. Mgr Mélangon, de
Uravelbourg, de plusieurs di-
ghilaires  ecolésiustiques of
d'un nonrbroux olergé.
Les orphelins, dans une Le-

Nue impecouble, faisaient haie
en fave de l'institution, dang le
parterre, Sou Eininence visita
lu chapelle, puis la sulle de
communauté, où il bénil les re-
ligieuses. 11 visita égalomont
les malades ob les salles des or-
phelings, A cing hrs of quart, le
Uardinal entrail dans lu sulle
de réceplion, vù les enfants le

cantalo, On inlerprêla aussi, a-
veo beaucoup do grace el d’a-

tant les armoiries de Son Bmi-
nencu. ‘l'rois politos abeilles
vinrent joyeusement demander
lo congé,

Voici leg nomg de ceux ot de
celles qui prirent part aolive-
ment aux démonstrations, Les
solistes: Mlles Bernadette Cha-
pudeluine et Léa Duhaimo, Les noncé à Hamillon en fu llel

1926, fit sienne la polilique
froconisée par M, Palenaude à
'éleotion précédente, touchant
l'envoi de troupes canadiennes
au delà des mers, M. Patenau-
de orut alors de son devoir
d'appuyer. M. Meighen. 1l- fut
encore une fois-defail par M,
Rhéaume dans Jacques-Cartier
et le 25 seplembre, 11 offrait sa
démission ainsi que celle du
cabinel au gouverneur général.

Retraite Politique
I

Depuis lors, M. Palenaude,
lout en s'intéressant de près à
la chose publique, n'a pas pris
une part, active à la politique
of s'esl ecxlusivemenl occupé
de son élude légale avec M.
Gustave Monette, son principal
associé, elson fils, Alphonse.

armoiries: Miles Lilianne Poli-
quin, Yvétle Gauthier, Gabriel-
le Paliquin, Yvette Lubbé. Les
fleurs: Mosdemoiselles Muarcel-
le  Laliberté, Lucelle Rivard,
Rita Gauthier, Hélène de Re-
penligny, Solange Chapdelai-
no, Madelocine ol Claire Po-
liquin, Gabrielle Beauchemin,
Les soldals canadiens: MM.
Georges Thomas, I. Dessu-
rault, N, Chapedelaine, P. O.
Bergeron, A, Vignaull M. René,
F, X. Quintal eb L. A. Poliquin.
Zouaves: H. Vignaull, C. Tes.
sier, B. Plourde, A. Junson B.
Lainesse, G. Luliberlé, Robert
el Richard Thomas. L'adresse
fub lue pur Mlle Madeleine
Lampron. La Révérende Sr De-
rouin avait vu à la préparation
et à l'exécution du programme,
Le Cardinal eul des mols

louchants pour nos bonnes re-

RUE NOTRE-DAME
TEL. 169

Paul.-À. Traban,
B.8, LL.B,

Avocat — Borrister

Nioolet, P, Q.
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Rue N.-Dame

Henri R. Dafresne
L.L.B,
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syluérenl dans.une brillantélf

propos, une saynête représen-||-

Gérard BOYER
Notaire

Rue Léon XIII

Nicolet P.Q,
 

 

Dr Harry SMITH
Rue Brassard
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Dr Hervé Charland |
Dentiste

Premier bureau de den-
liste ouvert a Nicolet,

Rue Notre-Dame
Nicolet
 

 

Il fit de rares apparitions dans|ligieuses, les malades el les or-
des nssemblées conservatrices|phelins. L'hôpital élait magni-
publiques eL au Club Confédé-|fiquement décoré, et la chapel-
lation, dont il est l'un desjle offrait un féérique coup
membres fondateurs. d'oeil sous les roses el les plan-
Le haut poste qui vient d'êtrejtes naturelles. Comme les

confié à l'honorable M. E, L./fleurs, la visite du Primat de
Patenaude couronneune car-|l'Eglise Canadienne laissera le
rière politique brillante, au|parfum du plus délicat souve-
cours de laquelle il a goûté au|nir. C.D
(riomphe et subi l’amertume de
la défaite, Rien cependant ne errr

een

rebula son caractère bien trem-|VISITE DE SON EMINENCE
bé, car il fut toujours sur la| LE CARDINAL VILLENEU-
reche, ayant une haute con-| VE AU PENSIONNATDES

ception du devoir accompli. ‘ SS. DE L’ASSOMPTION
En 1900, M. Patenaude épou-

sa Melle Georgianna Deniger,| Son Eminence le Cardinal

Féléphone 106
Dr

B.P. 300
MORAS MANSEAU
D,D.8. L,D.8.

Chirurgien Dentiste
Tous nos travaux exé-

oulés sans douleur, satis-
faction assurée, télépho-
nez ou écrivez pour con-
dition et réndez-vous.
 

 

Rue Panet

‘En face de l'hôte] de ville =
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Nicolet, P. ().
 

 

fille d'Antoine Deniger, et de
cette union sont nés deux en-
fants, Alphonse, avocat, et Ro-

Villeneuve: a vécu presquetrois
jours à Nicolet, Tout le monde
sait le faible que cet apôtre auébec”, sise au deuxième étage. Cette chambre a été meublée

par Mgr Sinaï lui-même. On a tenu à la conserver intacte, tant
dansla disposition des meubles que dans celle des accessoires:
tentures, tapis, chaises, etc. On conserve aussi sa Grosse en
bois sculpté, quelques livres de prières, et une foule d'objets
lui ayant appartenu. …

Au cours de l'avani-midi, le Cardinal a rendu visite aux
Rév. Fréres des Ecoles Chrétiennes, Samedi après-midi, Ii é-
tait aussi allé saluer les Rév. Pères de Marie de Montfort, à
leur noviciat. A midi, il quitta Nicolet pour retourner dans la
ville de Québec, ; .

La visite du Cardinal, 22 avril, 1934, est maintenant bril-
lamment entrée dans l'histoire diocésaine. Elle parfumera
quelques belles pages, de souvenirs pieux, vivifiants, nés, de
l'affection et de la reconnaissance d'un peuple de croyants,
heureux de marcher, ferme et confiant, vers ses destinées, meilleurs viendront. La prospérité auss , Mais craignons qu’el-

l'égide d i.sous l'égide de la foi Camille DUGUAY.

 se-Angèle. Il est membre du

TELEPHONE 170

DOCTEUR PAUL-MARC ST-PIERRE
MEDECIN-CHIRURGIEN

Ex- -assistant à l'Hôtel-Dieu de Montréal,
Ex-assistant professeur d'Anatomie à l’Université de Montréal.

Chirurgien A I'HOpital du Christ-Roi de Nicolet.

RUE BRASSARD, ——_ NICOLET, P. Q.

(à suivre sur la dernière page)
 

 

 

TELEPHONE 81
DOCTEUR GEORGES-ETIENNE;ROY,+ v… r=

Ex-Etudiant de 1'Université 86 Paris?= 7i: °
SPECIALITE: Chirurgie générale, Urologie, gynécologie... -

Chirurgfen A I'hopital du Chrlst-Rol de: Nicolet
RUB NOTRE-DAME, —o— | NICOLET,P, +,
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Tél. No 163

Dr J-N. Demers, M.D.V
Médecin Vétérinaire

Rue. Plessis
Nicolet, P. 0.
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de Tabac

pour |
votre

Argent
 

 

“FINE 
et des Mains dePoker”, enplus,

avec le

T “FINE CUT”/
Celapaie de “RoulerVous-même Vos Cigarettes”

avec le TABAC À CIGARETTES

TURRET
COLLECTIONNEZLES "MAINS DE POKER"

Imperisl Tobacco Company of Canada, Limited

   

CUT”   
 
 

On sait tout….
DEPART DE LA GLACE SUR LA

RIVIERE NICOLET

La débâcle sur la rivière Nicolet

commencée dimanche après-midi le

8 avril courant. En effet vers les 4

heures P.M. un formidable coup

d’eau se fit ressentir et la glace se

mit en mouvement. Ce premier mou-

vement dura environ une heure. Un

second mouvemeut.se fit ressentir

vers 5.30 heures et dura environ

un quart d'heure. La glace se bloqua

dans les alentours de l’île Proulx, à

environ 1 mille en bas de la ville.

Mercredi, le 11 avril, la glace a

fait un nouveau mouvement rendant

libre le haut de la rivière depuis le

pont Trahan.

Jeudi, le 12, Ja couche de glace

qui avait descendu la rivière et s’é-

tait bloqué près de l'île Proulx, à

l'entrée de la rivière en face du lac

St-Pierre, raprit son mouvement vers

le lac, et actuellement la rivière Ni-

colet est complètement libre de gla-

ce sur toute son étendue.

Nicolet n'a causé aucun dégat, cet-

te année, l’eau étant demeurée à un

niveau normal.

RETRAITE FERMEE: —
 

Répondant À l'appel de leur dé-

voué curé, plusieurs citoyens de St-

Grégoire sont venus suivre les exer-

cices d'une retraite fermée chez les

Rév. Pères de Montfort, de cette

ville. Les douze retraitants furent:
MM. Placide Lafond, Henri Pellerin,

Napoléon Beaudet, Adrien Brassard,

Maurice Cormier, Alphonse Proven-

cher, Roch Rouleau, Jean-Louis

Richard, Armand Gauthier, Gonza-

gue Bergeron, Lionel Dufresne et

Ubald Bergeron.

JOYEUSE REUNION: —
 

Il y a quelques jours, M. et Mme

Arthur Lemire, réunissaient en leur

demeure de Nicolet-Sud un certain

nombre de leurs parents pour un

souper familial. Ont répondu à l’in-

vitation: M. et Mme Donat Lemire,

de St-Zéphirin, M. et Mme Adélard

Fleurent, .de La Baie, M. et Mme

Oscar Lemire, de St-Zéphirin, Mme Joseph Pinard, M. Arthur Pinard,
Le départ des glaces de la rivièreMIles Parmélie et Marie Pinard, de

 

rendre l'âme

c'est le plus

phoner à 100 milles pour 

QUAND
votre femme est en visite...

et votre jeune fils pleure à

ne pouvez pas le calmer...

 

Téléphonez à sa mère . . .

la faire revenir au foyer

@ll ne vous est pas nécessaire d'être un homme d'in-
térieur pour trouver un ami dans le service interur-
bain, I] vous aidera de mille manières, rapidement,
facilement et économiquement. Vous pouvez télé-

liste des taux aux premières pages de l'annuaire.
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sûr moyen de

environ 30 cents. Voyez la   
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et le bon vieux Gin de Kuyper

consolide les bonnes amitiés.

1 la bouteille de
10 onces

25° la bouteille de 26 onces

3" la bouteille de
40 onces

Mélangé et emboutelllé au Canada “
sous la surveillance directe de

JOHN DE KUYPER & SON, DISTILLATEURS
tterdam. Hollande.

EN VENTE AU CANADA
- Maison fondée en 1695.  

.|sé une joyeuse soirée,

Le Rhumatisme
est causé l'impuissance des reins
À chasser Fors du angles poisons de
‘acide urique. Les Gin Pills yap-

Yas soulagement en neutralisant

cet acide et en faisant reprendre aux

ins leurfonctionnementn
reins boite chez tous les pharmaciens.

 

 

Nicolet.

Tous se séparèrent tard dans la
soirée après s'être gaiement amu-
sés.

STATISTIQUES ANNUELLES DR
LA CREMERIE DE NICOLET

Pendant l’année 1933 la Crèmerie

Nicolet, de cette ville, a fait les opé-

rations suivantes:

Livres de crème reçues: 605,170

livres.

Livres de grus par cent livres de

crème: 80.78
Livres de gras: 196,607,

Livres de beurre por cent livres

de gras: 124,

Livres de beurre fabriquées: 248,-
886.

Prix moyen de la livre de beurre:

19.71,

Total de l'argent roçu: $48,077.-
88,

Argent

$41,088.03.

Prix moyen de la livre de gras:

20.89,

Fabrication: $6,811,565.

SOUPER DE FAMILLE: —

 
distribué aux patrons:

 

M. et Mme George Fleurent, de
cette paroisse, ont donné récem-
ment un succulent souper de famil-
le. On y remarquait: M. et Mme
Honoré Fleurent, de St-Jean-Baptis-
te de Nicolet, M. et Mme Rodolphe
Rousseau, de Nicolet-Sud, M. et
Mme Onésime Fleurant de la ville
de Nicolet, M, et Madame
Eugène Bellemare, de ‘la ville
de Nicolet, M. et Mme Adélard
Fleurent, de La Baie du Febvre, M,
et Mme Louis Raiche, M. et Mme
Noel Fleurent, Mme Louis Fleurent,
M. Julien, Maurice et Paul Edmond
Fleurent, Mlies Gabrielle, Marie-
Marthe et Marie-Claire Fleurent.

Après le souper il y eut partie de
cartes et plusieurs autres amuse-
ments.

 

NOTRE INSPECTEUR; —
EEE

M. l'inspecteur d'écoles, Emile

Pellerin, de cette ville, est revony

de St-Grégoire, où il est allé visiter

les élèves de l’école de l'arrondisse-

ment No 9 de cette paroisse,

M. l'inspecteur sembie très satise

fait de cette visite pendant laquelle

il a constaté defort progrès surve-

nus pendant le cours de cette an-
née,

REUNION; —
 

CRISES D'EPILEPSIE CAUSEES PAR
LE VER SOLITAIRE

Plusieurs Médecins ussurent que cer-
taines Crises épueptiquus sont causée par
la présence du Ver soutaire daus le canal
d'élimination Ms en sunt Lelieimeut vou-
vaincus qu’ils croient de preinière néves-
sité d'examiner le palieul atteint de cri-
ses éplieptiques à l'ellet de s'assurer s'il
n'a pas le ver solitaire. Ainsi, on peut
s'éviter des Opérations et uus uniices ue
d'aitements en chassant du systems ce
moustre terrible, le ver solitaire. Les
médecins, qui constate le Wuul causé par
ce terrible parasite intestinal, font tout
en leur pouvoir pour dévarrusser l'hunus-
nité de ce Héau: miunlheureusement, le
patient attribue plutôt sa maludie à Lou-
Le autre cause.
Des milliers d'homuues, «de femmes et

d'enlunts souffrent eL sont traités pour
différentes maladies, tandis que le ver
solitaire est l'unique cause de leur mal,
Le plus sûr indice de l'existetico du ce
terrible zmoustre, c'est l'élimination d'un
certain fraginent, Les symptômes sont la
perte d'appétit, des gloutunneries occa-
sionnelles, langue épaisse, algreurs, mul
de dos, des membres, des juiubes, étour-
dissements, maux de Lele, faiblesses
d'estomac même apres avoir bien mau-
Xé, cernes au-dessus dus yeux. L'esto-
mac semble pesant, boulti. l’arfois un
Blissement seusible de l'estumse à l'in-
Lestin, avec quelquefvis une sensation
de mouvement dang lu gorge. Le patient
a une peau jaune, puids du puids, a

mauvaise haleine, cruche souvent, est
absolument sans ambition, sans désir de
travailler, et devient yulesseux, L'épi-
lepsie est reconnue pour avoir Été causée
var ce monstre de l’huminité, qui croit
Jusqu'à une longueur du 5V pieds. Quand
il se glisse dans la trachée-urtere, il suf-

foque su vctime, Débalrussei-vous de ce

monstre avant qu'il n'aliére compléte-
ment votre santé, linvoyes $5.60 pour un
traitement de laxtau si vous désirez Être
débarrassé de ce terrible parasite, Lax-

lan esl sans danger meme si vous n'avez
us de ver. .

b Vendu seulement par le us Labora-

tory, 4833 USL Bidg., Lux 2006, Holly-
woud, Calif. Ne se vend pus chez les
pharmacieus,  Mentionnez l'age et le
sexe. Laxtan est comyusé sur commande,
spécialement pour vous. Nuus ne l'en-

voyons pas COD, en cunséquence, la re-
mise doit accompagner lu commande.
Four assurer le paquet, euvoyez 25 cls
extra, Garanti. Découpez vet eutrelliet,
et conserves-le. ll pourra être ullle à
quelqu'un plus tard, Montrez-le a quel-
que personne atteinte du mal, et elle
vous remerciera de lui avoir rendu un ai
grund service,
 
 

d'un mois au chevet de sa soeur,

Mme Arthur Lemire, de Nicolet-

Sud.

Mtre Paul Traban, de cette ville,

est revenu d'un voyage d'affaires à

Montréal.

M. le notaire Gérard Boyer, de

cette ville, accompagué de M. l'ab-

bé Æd. Lafonest, de l'évêché de cette

ville, sont allés à Montréal rencon-

trer les organisateurs du congrés na-

tlona] de l'A.C.J.C. qui doit avoir

lleu à Nicolet les 29, 30 juin et ler

juillet prochain.

M, l'abbé Georges-Etienne Lemi-

re, professeur au Séminaire de cette

ville, est allé visiter ses parents, M.

et Mme Jean-Baptiste Lemire, de La

Baie du Febvre, .
M, l'abbé Arthur Béliveau, vicaire

à La Baie, est venu à l'évêché de
cette ville, par affaires.

M. et Mme Rodolphe Rousseau et

leurs deux bambins Claude et M.

Côme, de Nicolet-Sud, sont allés à

La Baie, visiter M. et Mme Jean-

Baptiste Lemire, parents de Mme

Rousseau. À cette occasion, M. et

Mme Lemire donnèrent un succulent

repas.
M. et Mme Rodrigue Côté, de La

Baie, ont été les hôtes de M. et

Mme Maurice Rousseau, de Nicolet-
Sud, ces jours derniers.
M. Théo. Raiche, de St-Raphael a

passé quelques jours chez son beau-

frère, M. et Mme Louis Raiche, de

Nicolet-Sud.

M. Lucien Bergeron, de Ste-Per-

pétue était de passage chez son frè-

re M. Joseph Bergeron et chez Mme

Omer Lampron, de cette paroisse.

Mlle Anne-Marie Béliveau, em-

ployée à l'hôpital du Christ-Roi, de

cette ville est allée rendre visite à

sa mère Mme Albert Manseau, de Ces jours derniers, Mme Omer

Lampron, de Nicolet-Sud, réunissait

un grand nombre de parcnts et d'a-

mis pour un souper intime. Parmi

leg invités on remarquait: M. et

Mme Evariste Proulx, de La Bale du

Febvre, Mlles Noelliste Proulx, De-

nise Proulx, de La Baie, Rose-Marie

Côté, de Nicolet-Sud, Alphonsine

Rousseau, de Nicolet-Sud, MM. Jean

Paul Raiche et Norbert Duguay, de

Nicolet-Sud, Mlle Elisabeth Lam-

pron, MM. Aimé, Evariste et Victor

Lampron, Louis-Paul Côté, tous de

Nicolet-Sud, M. et Mme Adélard

Fleurent, de La Baie, Mlle Jeannet-

te Lafond, de St-Jean-Baptiste de

Nicolet.

Après le souper et pendant toute

la veillée 11] y eut partie de cartes,

chant, musique et divers autres a-

musements, Tous se séparèrent à

une heure avancée, aprés avoir pas-

Parmi ceux qui ont bien voulu é-

gayer l'assistance en prêtant le con-

cours de leur voix, on doit men-

tionner: MM. Evariste Lampron, A-

délard Fleurent, Aimé Lampron,

Norbert Duguay, Jean-Paul Ralche,

Louis-Paul Côté, Mme Adélard Fleu-

rent et Mlle Jeannette Lafond.

PROFESSION RELIGIEUSE: —

A l'occasion de la profession reli-

gleuse de Soeur St-Joseph de Marie,

en la Maison-Mère des Rév. Soeurs
de I'Assomption de la Ste-Vierge, de
cette ville, sont venues assister À
cette cérémonie: Mme Ubald Pel-
lerin, de St-Grégoire, tante de la
nouvelle religieuse, Mlles Alice, A-
drienne et Blandine Lambert, cousi-

nes de la religieuse, toutes de St-

Grégoire, Mme Georges Leblanc,
mère de la religieuse, de Victoria-
ville.

Pendant leur séjour à Nicolet, el-
les ont visité M. et Mme Olivier
Lambert et M. et Mme Ovila Lam-
bert, de cette ville.

VA ET VIENT: —
Sr

M. et Mme Frank Boisvert ainsi
que M. Albert Trottier. de La Bale
du Febvre étaient les hôtes de M. et
Mme Albert Manseau, de cette pa-
rolsse, ces jours dernfers.

Mlle Jeannette Latond, de Nicolet
Sud est allée à La Baie, chez sa
soeur, M. et Mme Adélard Fleurent.

Mile Parmélie Pinard a passé près 
cette paroisse.

Mme Lucien Allard et ses bam-

bins Jean-Louis et André, et Mlle

Jacqueline, de cette ville sont allés

passer quelques jours à La Baie,

chez M. Trefflé Manseau.

M. Eugène Manseau, agent de

gare, pour le Canadien National, à

Montréal, accompagné de son frère,

M. Treffié Manseau, de La Bale sont

venus visiter récemment leur soeur

et beau-frère, M. et Mme Napoléon

Martel, de Nicolet-Sud.

Mlle Florida Martel, Institutrice

à l’école No 4 a rendu visite ces

jours derniers à M, et Mme Georges

Fleurent ainsi qu'a Milles Carmelle

Raiche et Marie-Reine Manseau.

M, et Mme Adélard Fleurent et

leurs fillettes Françoise et Denise,

de La Baie, ont été les hôtes de M.

et Mme Noel Fleurent qui en leur

honneuront servi un succulent df-
ner. i

MM. Ernest Proulx, Armand Du-

puis, Alfred Dumoulin, Alfred Ju-

tras, Ferdinand Côté et Pitt O'Sulli-

van, de La Visitation, ainsi que M.

Omer Beaulac, de La Bale du Feb-

Sart

ASPI
A cause d’un procédé unique

dans la fabrication, les tablet-
tes ‘’Aspirine’’ se désagrègent
et se dissolvent aussitôt qu'el-
les sont prises. Alors elles com-
mencent À travailler instanta-
nément. Elles enlèvent, en
Quelques instants, un gros mal
de téte, la névralge, le rhuma-

tisme, etc...
Elles procurent un soulage-

ment sain, car les tablettes
Aspirine n'attaquent pas le
coeur. Quand vous les achetez,
cependant, soyez en garde con-
tre les imitations, Pour avoir

  

 

vre, sont venus suivre les exercices
d'une retraite fermée chez les Rév.
Pères Marie de Montfort, de cette
ville. ‘

me
À

PROPAGATION DELA FOI; —

Malgré la Crise qui sévit depuis

plusieurs années et dont les effets
se font ressentir même dans le dio-
cèse de Nicolet, et malgré les multi-
ples autres oeuvres de charité aux-
quelles les fidèles de ce diocèse sont
appelés à contribuer pendant toute
l'année, la fidélité de ceux-ci à con-

tribuer généreusement à l'oeuvre de

Propagation de la fol n'a pas fait

défaut pendant l'année 1988. En ef-
fet les recettes brutes de cette oeu-
vre pendant l'année qui vient de g'é-

couler furent de $6,160.70, Son Ex-
cellence Mgr Bruneault, évêque de

la générosité des fidèles de son dio-

cése. Aussi prie-t-il la divine Provi-

dence pour qu'elle répande conti-

nuellement ses bénédictions sur. tous

les fidèles de son diocèse bien-aimé.

’

Bécancourt
Jeudi Saint: —

La chorale avec l'aide de la pe-

tite maîtrise, sous l'habile direction

de M. Joseph Blondin. ‘O vos om-

nes’’ de Théodore Dubois, Soliste,

Mlle Cécile Trépanier,

“Rous est mortis'’ première paro-

1e du Christ, de T. Dubqis, solistes:

MM. Roland Blondin, baryton, et

Robert Bldhdin, ténor,

“Que le ciel garde le silence”,

“Mulier'’, trolsiéme parole du

Christ, de T. Dubois, solistes:
MM. Roland, Aechille et Robert

Blondin,

“Consummatum est’’, septième pa-

role du Christ, de T. Dubois, solis-

tes: MM. Joseph, Roland et Robert

Blondin.

‘Mlle Marcelle Blondin touchait

l'orgue.

Dimanche — Pâques: —

M. l'abbé J.-A, Mélançon, curé,

officiait,
Messe solennelle No 1, en grégo-

rien, dirigée par M, l'abbé W. Ber-

geron, |

Offertoire: La chorale, sous la di-

rection de M. Joseph Blondin exé-

cuta le ‘“’Terra tremmit” de W. H,

Rees,

‘Agnus Dei’, de E, Biron,

“Gloire à Jésus par sa puissance”,

Salut: “Regina coeli’” de L. de

Merlier, solistes: M. I'abbé W. Ber-

geron et M, Lucien Dumont.

*O Salutaris’, de Perosi, par MM.

Jos Blondin, Léo Joyal, Robert

Blondin et la petite mattrise.

“Tantum’ de E, Minard, solistes:

MM. Ben, Bergeron et Roland

Rheault. ‘“Laudate’’, de F. Brun.

Les membres de la petite maîtri-

se sont: MM, Achille Blondin, Ro-

land Rheault, André Blondin, Ben,

Bergeron, Jean-Paul Croteau, a.

Beauchesne, J. Dumont, B. Côté,

R. Hébert et B. Gingras.

Mlle Marcelle Blondin

l’orgue.

touchait

 

Henri. — Puis-je imprimer un
baiser sur vos lèvres?

Cécile. — Imprimez, mais, ne pu-

bliez pas!
“

L'homme qui mange le plus
n'est pas le plus gras, de même

celui qui parle le plus n'est pas
le plus sage.

Les jours commencent et finissent 
Pour soulagement

très prompt
Demandez et procurez-vous

selon qu'un souvenir aimé se lève ou

se tait dans une Ame.

RINE

 

Marque de commerce enregis-

trée, — Fait au Canada.

un effet certain, assurez-vous
que le mot Bayer en forme de
croix, se trouve sur chaque ta-
blette Aspirine.

 

ASPIRINE N’ATTAQUE PAS LE COEUR
  

Nicolet, a raison d'être content del

3
%

m
e

.
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“LES VIEILLARDS EN PRIERE
Près de l'autel où Jésus s'offre en holocausteEgrenant leur rosaire entre leurs doigts tremblantsPieux,les doux vieillards, dès l'aurore. à leur ‘poste,Courbent leur front pensif nimbé de cheveux blancs

 

Ils sont, dans la pénombre où des cierges vac;
La garde vigilante auprés du Dieu caché. . yacillent,
Et leur simple oraison s’exhale, plus facile,
Dans ce divin repos que les saints ont cherché.

Qu'importe la longueurde l'office! En prière,
Le temps leur semble court, maintenant qu’ils sont vieux,Et dans le temple seul ils trouvent la lumière eu
Mieux faite pour leur coeur que pour leurs pauvre yeux,

Qu'importe la vieillesse où leur vie agonise:
À leur regard profond s'ouvre un autre avenir!
Plug leur fin est prochaine, et plus ils s'éternisent
Dans l'adoratton qui ne doit pas finir. ..

Aussi, quand lous s'en vont, hâtifs la messe dite
Eux restent à genoux, immobiles, fervents.. .
Et, yeux baissés, longtemps encor, prient et méditent
Heureux, aux pieds du Maître, ainsi que des enfants.

Abbé Arthur LACASSE,

VOUS SEREZ GHEZ VOUS
Le public en général, et celui de la rive Sud en particulier est

invité à descendre à

HOTEL LAFAYETTE, LES TROIS-RIVIERES
Tous sont assurés d’y trouver le confort, une excellente cuis.

siye, des chambres modernes, un service parfait, sous la direction
d'un personnel courtois,

Les prix soni, modérés et à la portée de toutes les bourses,
Bières et vins, cigares et cigarettes portant les meslleures mars

ques.

JA. PICHETTR, prop.

ancien gérant de l'hôtel St-Louis

HOTEL-LAFAYEITE, LES TROIS-RIVIERES
(En arrière du marché)  
 

quimérite d'être  répétée! z
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L'Heure Littéraire
Divectaice

Madame Lemaire Duguay.        
LE PRINTEMPS

Le sujet n'est plus nouveau, Certes.
Depuis tantôt six mille ans, des regards humains con-

templent le réveil annuel de cette saïson enchantée, oe-
pendant, en est-on plus lassé pour tout cela? Qui donc
Qserait avouer en toute franchise et sincérité, qu'il ne
sent pas, à cette époque de l'année, son coeur battre un
peu plus vite.

La neige est à peine fondue, nous marchons engore
dans la boue du chemin, et déjà la vie semble plus légère,
L'air, moins froid, nous touche conime une caresse; et le
soleil, plus chaud, plus radieux, nous annonce les splen-
deurs de demain. Co

L'imagination nous fait voir, par anticipation, des
bourgeons naissant sur les branches, où des couples
joyeux de chanteurs ailés bientôt bâtiront leurs nids; des
prés immenses, revêlus de leur superbe manteau d'éme-
raude, parsemés de violetles; des sources limpides et ga-
zouillantes, descendant les collines; des cascades en fu-
rie et tourbillonnantes; plus, enfin, des gerbes de lilas,
pour achevercette exquise toilette de messire printemps.

 

Toutes oes beautés sont bien anciennes, bien vieilles,
et pourtant, toujours nouvelles, toujours jeunes. N'y a-t-
il pas un peu de mystère en ceci?

Comment expliquer, en effet, que notre pauvre nature,
si inconstante ne se lasse
réveil des beautés

as d'admirer, tous les ans, ce
rintanières.

Les plus superbes monuments élevés de la main des
hommes, lorsqu'on les a contemplés un certain temps,
finissent 10f ou tard, par
Mais, avant le rintemps en fête,

nous rendre indifférents.
devant un oi-

seau qui gazouille sa chanson, devant une fleur qui
s'entr'ouvre, un brin d’herbe qui pousse, nous éprouvons
en notre coeur, toujours, un je ne sais quoi qui sourit, qui

. Met en nous- plus de bonheur de vivre. Rourquoi cela?
, Ah o'est que tout, dans la nature, est une émanation

directe de la Suprême Beauté dont nous sommes destinés
à jouir à jamais,

Quand l'Artiste par excellence dit de sa voix puis-
sante et créatrice “O terre qui sommeilles depuis de
longs mois, maintenant, réveille-toi! revêts ta plus riante
parure, tes atours les plus gracieux; que partout il y ait
des sourires et des chansons ur charmer celui que j'ai
fait à mon image;"alors, l'oeil de l'homme, ravi, ne peut
se lasser d'admirer ces tableaux inoomparables, ni son
oreille d'écouter ces délicieux concerts.

Sur tous les âges, sur toutes les conditions, le renou-
Veau jette un rayon de joie; l'être le plus malheureux,le
plus abandonné, à son bienfaisant contact, voit se rani
ner son courage abattu, car, le printemps c'est la saison
de l'espérance,

Madame LEMAIRE-DUGUAY.
\

een004 pas do denis,

L'Instant musical

GUERRE AU JAZZ

Une dépêche de‘ Dublin- an-
noriëe qu'avec l'approbation de
Son Emminence le cardinal
McRory et du président Eamon
de Vaiera, l'Etat libre d'Irlande
vient de lancer une grande
campagne oontre. le jazz qui
n’est, en somme, qu’une détes-
table contrefaçon de la musi-
que.
Quels seront les résultats de

cetle campagne? I] est bien
difficile de le dire, même de le
prévoir, mais on doit souhaiter
que la dite campagne aboutis-
se à la rééducation du goût
chez les masses el, pour nom-
bre de musiciens, à un retour
au bon sens,
Nous disons: musiciens, (par-

Ce que nous savons qu'il est
des musiciens qui ont, en ces
dernières années, presque tota-
lement sacrifié au jazz et des-
servi l'art qu'ils disaient tant
almer auparavant. Ces musi-
clens-là surtout ont fortement
contribué à fausser le goût des
foules qui se pressent au théâ-
tre et au cinéma, le goût aussi  des innombrables fervents de

 

la radiophonie.
Le jazz est profondément en-

tré dans les moeurs de chaque
pays, moins peut-être à cause
des extravagances de certains
compositeurs qu'à cause de la
légéreté, de la paresse et de.
l'irréflexion de leurs interprè-
tts, les exéoutants. L'Etat libre
d'Irlande oroit qu'il est temps
plus que jamais de réagir con-
re cette folie du siècle et de
travailler à la réhabilitation de
la belle et bonne musique, Et
tous les pays devraient partioi-
per à la même campagne.

PAROLES D'OR

On pardonne facilement à
ceux qui nous ennuient mais
Jamais à ceux que nous ennuy-
ons,
Rien n'est aussi faoile à don-

ner qu'un conseil.
Qui donne promptement don-

ne deux fois.
Apprend et tu sauras.
Expérience corrige.
Il ne faut pas dire son secret

ni près d'un mur, ni en forêt.
Les bois a des oreilles, et le

champ a des yeux.
On, prend leg oiseaux par le

bec et les hommes par la lan-

 

 

 

 

 

INIMITABLE
LA’ merveilleuse saveur des Flocons de Blé d'Inde originaux de
Kellogg n’a jamais été reproduite avec succès. En achetant les
Flocons de Blé d'Inde Kellogg, vous êtes assuré de la” bonne
qualité,

Ils sont vendus partout sous cette garantie . personnelle de

W. K. Kellogg: “Si vous n'êtes pas satisfait,‘ renvoyez-nous le
carton rouge el vert et votre argent vous sera remboursé.”

Fabriqués par Kellogg, à London, Ontario.

 
     

 

 

   

 
 

  
 

 
 

        

Kellogg etle bonne qualite

gue.

lourde bourse.
Les petits ruisseaux font les

grandes rivières.
On démolit plus vite qu'on

ne bâtit.
Nous aimons mieux ceux à

qui nous faisons du bien que
ceux qui nous en font.

POUR REDIGER DES
“ANNONCES

 

 

 

Un pieux Londunien avait
perdu son parapluie un diman-
che à l’église. l! en était fort
marri, car c'était un parapluie
neuf, en soie acheté trois jours
auparavant,
Plein de foi dans l'efficacité

des annonces, il courut à son
journal .et rédigea quelques 1i-
gnes, prometlant une superbe
récompense à qui lui rapporte-
tait son beau parapluie.
Au boul de quelques jours,

ne voyant rien venir, il vint
se plaindre à l'administration
du journal d’avoir perdu, en
sus de son parapluie, le mon-
lant de sun annonce.
—De quoi vous plaignez-

vous? Votre annonce était stu-
pide.
—Comument?
—Promeltre une récompense

à un voleur? Vous n'y songez
pas, monsieur! Voici comment
11 faut procéder:
Et l'administrateur libella

l'insertion suivante:
“Une personne, dont le nom

est connu, à été apergue, di-
manche, à l'église Saint-P..,
au moment où elle s’emparail
d'un parapluie qui ne lui ap-
partenait point; si cette per-
sonne tient à garder sa repu-
lation de bon chrétien et à évi-
ter une affaire désagréable, el-
le est prié de rapporter le dit
parapluie High Street, No 10.”
Dès le lendemain matin, le

volé trouva dans son anti-
chambre, non pas un, mais
douze parapluies, en soie tout
neufs.

 

LA MINUTE GAIE
Ke Une question embarrassan-
oi
—À quoi reconnaîtras-tu l’â-

ge d'une poule?

—Quelle bétisel Les (poules

—Oui; mais moi j'en ai.

 

Une jolie annonce oueillie
dans un journal de Paris:
“A vendre un singe, deux

Bonne santé vaut mieux que aux de[ete
oulages

À sans droguer
Frictionnez Vicks
sur la poitrine.
Souvent une ap-
plication suffit.

VICKS
PourTout Refroidissement

  

  

St-François du Lac
(suite de la dernière page)

tres parents et amis dont les noms
nous échappent.

Offrandes de Messes: La famille
Zacharie Lafond, de Nicolet; M, et
Mme Roméo Lafond, de Nicolet:
L'Exécutif du club de Base-Ball, de

St-François du Lac, M. et Mme A-

médée Gosse, de Québec, M. et Mme

Bressette, de Rockville, Les élèves

de Syntaxe ‘A’ et leur professeur

M. l'abbé Joseph Bergeron, du Sé-

minaire de Nicolet; Les employés de

la gare du C.N.R., de Sorel.

Télégrammes de sympathies: The

Despatchers Staff, Lévis; A.-L. Cur-

rie, Lévis; W.-R. Murray, de Missis-
quoi; M. et Mme E. Péloquin de La

Baie.

Bouquets spirituels: J.-A, Boucher

et fils, de Sorel; Les Rév Soeurs du

Bon Pasteur, de Montréal; Les Rév

Soeurs Grises de la Croix, de St-

François; Les élèves du Séminaire
de Nicolet; l'abbé Donat Lavallée,
curé de St-Gérard, l'abbé Ed, Ga-

rand, du Séminaire de Nicolet, Mau-
rice Desfossés, ecclésiastique, du

Séminaire de Nicolet; M. et Mme

Arthur Morin, de Bte-Elisubeth, M,

et Mme Adélard Fleurent, M. et

Mme Omer Provencher, M. Emile Gi-

roux, de Clarenceville, M. J.-Bte

Provencher, Famille Rémi Ithéau-

me, M. et Mme P.-G. Lamothe, Phi-

lias Goyette, M. et Mme Albert

Gratton, Léandre Gosselin, Adélard

Corriveau, Famille H.-A. Bolsvert,
de Montréal; Famille Lamothe, de
St-Célestin; Famille Ludger Côté, de

Nicolet; R. Dumaine, Albert Des-

marais, J. Laliberté, B. Lavallée, E,
Simonneau, A. Trudeau, C. St-Hi-
aire, Famille Noel Côté, de Nicolet;
H, Dupuis, H. Ringuette, J.-M.
Mailhot, B. Guertin, Abbé J.-A.
Théroux, Dr Maurice Lahaie, U, La-
haie, J. Descôteaux, Mme Morvan,
Mmes Crevier, Parenteau, Lacha-
pelle, M. et Mme Joseph Fortin, de

Pierreville, M. et Mme G. Shooner,
M, et Mme Caya, M. et Mme Marc
Leduc, de Springfield, Mass.; MM.
Deschamps, M. et Mme Wilbrod Ju-
tras, de Nicolet, M. et Mme Roland

Gélinas, M. Henri Belcourt, Mme

       

  

   

'VICTORIAVILLE FURNITURE, LIMITED
Victoriaville, Qué.

MANUFACTURIERS D'AMEUBLEMENTS DE CHAMBRE
A COUCHER ET DE SALLE A MANGER EN PLAQUEDE NOYER COMBINE ET MERISIER SOLIDESERVICE A DEJEUNER, ET ARTICLES EN FIRRE

 

 

 

 

 

  

 

 

  

             
On redoutait la mort

Hélène, fille do M, et Mme Solsson, tous d'accords, assurent qu'ilssont maintenant les gens les plusheureux du monde, Hélène, leur u-nique enfant, fut ramené à la santé.À l'âge de seize ans, Hélène devintmalade, et durant quatre années, sa
santé s'altéra considérablement, Rlle
linit par perdre toute espérance, et
préféra la mort à la torture qu'elle
endurait chaque jour. Apparemment
rien ne devalt la soulager, et les
Médecins ne donnèrent pas la véri-
table diagnostic, Les parents dépeu-
sèvent tout leur argent; lis vendi-
reut leur maison, et mirent tout en
oeuvre pour samver leur enfant. Mais
rien n’y fit, Un jour, un ami de la
famille se présenta, un peu timide-
ment, et leur At lire un entrefilet dé-
coupé d'un journal, Cette annonce
montrait les différentes formes d'un
ver solitaire, les symptômes qui ré-
vèlent l'existence de ce monstre. À-
yant comparé les couséquances de
la maladie d'Hélène, et les indica-
tions mentionnées dans l’annonge, le
père écrivit le soir même pour se
proourer le remède annoncé; qui leur
arriva au bout de quatre jours. De-
puis, Hélène s'est rétablie replde-
ment; leg couleurs sont revenues A
ses joues; et bien qu'elle n'aie re-
pris que onze livres et qu’elle soit
encore un peu faible, il n'y a aucun
doute qu'elle s’achemine vers une
guérison complète,
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dire les neuf premiers mois de l'ex-

ercice fluancier 1938-34,

Ces rapports indiquent tout ce qui

a été fait concernant le travail de Vve P. Coulobme, M. Philippe Noel, caniches et un perroquet.
“d'adresser à Mlle L... qui,

élant sur Je point de se ma-
lier, na plus besoin de toutes
ces bôles.”

 

Un jeune docteur fait ses
débuts comme médeoin. char-
ge de constater les décès.

[I arrive, avec une émotion
Inséparable, dans la première
maison qui lui avait été dési-
gues, Ll saluant avec trouble
lu personne qui était venue lui
vuvrir la porte: oo
—Mille pardons. Pourrais-je

voir un instant le défunt...
sans le déranger?

Une pelile fille avail achelé
un mouchoir. Le commis, dési-
reux de lui vendre autre cho-
se, lui demande: kL avec ça?—
Lu fille ingénument, lu1 ré-
pond: Avec ça monsieur, je
me moucherai.

COMMENT DONNE-T-ON UN
BON COEUR A UN

ENFANT

1. En lui faisant partager oe
qu'on lui donne avec ses pe-
tils fréres, ses peliles soeurs
ses (pelits camarades.

2. En le rendant sensible

aux souffrances des aulres.

8. En lui faisant embrasser
père et mère, malin et soir.

4. En lui faisant traiter les
animaux avec douceur.

5. En ne lui permettant ja-
mais de frapper qui que ce
soit, même en jouant.

6. En ne le laissant pas al-
ler voir tuer les animaux.

7. En ne lui faisant pas
frapper le meuble contre le-
quel il se sera fait mal.
8 En lui faisant témoigner

de la reconnaissance à l'occa-
sion d'un service qu'on lui a
rendu.

9. En -Jui faisant rendre des
services aux membres de sa
famille, aux pauvres, etc.

10. En lui racontant des faits
touchants d'enfants qui ont
montré un bon coeur.

11. En lui présentant Jé-
sus comme modèle du bon
coeur.

Il caresse les
fants.

Il guérit les malades.
I] souffre et meurt pour

nous.
12. En lui donnant soi-mê-

me l’exemple d'un coeur bon
et généreux.

petits en- 
Roland Forcier, de Ste-Elisabeth;

M. et Mme H. Jacques, de Nicolet;

Shaugnessey, M.

membres du conseil de la paroisse

St-Jean-Baptiste de Nicolet et un

grand nombre d'autres.

“Le Nicolétain'’’ offre ses sympa-

thies à la famille.

Rapports de L'Unité Sanitaire
deNicolet pour 1933

Le Dr Bruno Lahaie, directeur de

l'Unité Sanitaire du comté de Nico-

ports complets de cette Unité pour

les troig premiers trimestres, c’est-à-
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Il n'y a rien de mieux pour frotter

le petit corps de Bébé après son
bain. Elle assouplit sa peautendre

et la protège contre la siccité, l'é-
chauffement et les gerçures. Ser-
vez-vous-en aussi quand vous
changez ses couches, pour calmer
Vinflammation de la peau;sur

son cuir chevelu pour empécher
les croûtes de lait; dans ses nari-
nes, pour le protéger contre les
rhumes. Pure ct inoffensive pour
les peaux les plus délicates.
AYEZ SOIN DE TOUJOURS EXIGER LA
VERITABLE “VASELINE”. VERIFIEZ
LA MARQUE QUAND VOUS ACHETEZ.

Sans cette marque, vous n'obtenez pas
le produit authentique de la Chese-
brough Mfg. Co., Cons'd., 5520, ave.
Chabot, Montréal.

propagande, les maladies contagleu-
ses, la tuberculose, la vaccination et
immunisation, l'hygiène de 1'en-

M. et Mme Maurice Provencher, fa-|fance, leg inspections sanitaires et la
mille Philippe René, Mme Y. O'-llaboratoire. Les chiffres qu'ils con-

et Mme J.-Bte. tiennent révèlent le travail accom-
Rheault, de St-Grégoire, Albert Du-!pli par le Dr Bruno Lahale et ses
val, l'abbé E. Garand, ptre,, Les |assistants.

Voici les rapports détaillés:

Travail do propagande

Assemblées publiques: 9
Conférence d'hygiène générale: 1,
Confèrence d'hygiène Maternelle:

20,

Conférences d'hygiène Scolaire:
81, |

Conférences Premiers Soins: 3.
Conférences “Ligue d'Hygiène In-

fantile’: 86,
Assistances totales à ces conféren-

let, vient de communiquer les rap-|Ces: 5488,
Plèces de littératures distribuées:

6836.

Articles de journaux: 1,

Entrevues: 528,

Lettres reçues et envoyées: 973.
Maladies contagieuscs

Nombre de cas déclarés et dépis-
tés: 66,

Enquêtes épidémiologiques: 55

Nombre de maisons visitées: 76.

Nombre de contacts et suspects:
126.

Nombre de cas isolées ou mis en

quarantaine: 61.

Tuberculose

Nombre de cliniques antitubercu-
leuses: 28.

Nombre de personnes examinées

aux cliniques: 681, i

Nombre de cas positifs (total) 109

Nombre de cas positifs anciens:
86.

Nombre de cas positifs nouveaux:
24,

Nombre de visites à domicile: 209

Vaccination et immunisation

Vaccin antivariolique (pointes)

distribuées aux médecins: 830,

Vaccin antityphoïdique (ce) 73.

Immunisations  antidiphtériques
compétées: 1114,

Serum antidiphtérique (unités):
365,000.

Serum

13,000.

Serum antiscarlatineux: prophy-

lactique ou curatif (doses): 14.

Hygiène de l'enfance

Démonstrations d'hygiène mater-

nelle: 36.

Assistance: 329.

Cas vus à domicile et au bureau:

332.

Ampoules de nitrate d'argent dis-

tribuées: 172,

Cliniques de puériculture: 57.

Nourrissons et enfants examinés

aux cliniques: 1878.

Cas vus au bureau: 10.

Cas vus à domicile: 6273,
Nombre d'écoles visitées: 22,
Enfants examinés: 1071,
Défauts trouvés: 776.

Enfants normaux: 269,

antiténanique (unités):  

CHANGEMENTS
AUX HORAIRES

à partir de

Dimanche, 29 avril
Se renseigner auprès des agents,

CANADIEN NATIONAL
Se

SEtr

Nombre d'enfants inürmes: 7,
Visites consécutives À domicile:

27,

Exclusious pour causes du mala-
die contagieuse: 28,

Cas référés au médecin, dentiste,
oculiste: 478.

Enfants pesés et mesurés: 1109,
Enfants 10% au-dessous du polds

normal: 1489,
Lgante revenus au poids normal;

.
1

Dents oxtraltew ou obturdes; a,
Amygdulos enlevées ou ‘amélio-

rées: 20, ‘
Végélations adénoïdes

14,

Ganglions corviaux uméllorés ou
Buéris: 67,

Cus de vision améliorée: 11,
Nombre de goftres améliorés ou

guéris: 8,

Autres défauts

 

   

enlevées:

bhysiques corri- gés: 9,

Inspections sanitaires
Nombre de maisons ou logements

visités: 4, Bdifices publics

etc): 6.

: Laiteries, usines de crôme Elacée:
2
Hôtels, restaurants: 66,
Boulangeries: 73,
Boucheries et abatoirs: 163,
Salons de coiffure: 47,
Ecuries et cours: 26

Usines: 1,
Magasins de denréus alimental-

res: 182, |
Aliments condamnés et conflaqués

(lbs): 450,

Divers, nuisances en général: 10,
Aqueduc, filtres, puits: 89,
Egoûts, fosses sepliques, latrines:

17,

Nombre total d'inspeotions sani-
taires: 666,

(écoles, églises,

Laboratoire
Nombre d'échantillons de lait: 20,
Nombre d'échantillons d’eau : 101,
Divers (crachats, fécès, socrétions

de la gorge): 281,
Pour offectyer co travail, le per-

sonnel de l'Unité Sanitaire a travail-
lé 6,868 hrs, et parcouru 24,508
milles.

 

PENSRES

On a toujours besoin d'un coeur
ami, et Notre-Selgneur lui-même a-
vait saint Jean.

ere
(mre

Dieu fait un journal de notre vie;
une main divine écrit ce que nous a-
vons manqué de faire. Notre histoi-
re nous sera un jour représentée et
sera représentée à tout l'univers.
Songeons done à la faire belle.

~—I3oasuet.

 
 

 

 

“Le Nicoletain”
Journal bi-mensuel, est

la propriété de M. Camille
Duguay, journaliste. Iest
temporairement imprimé
aux ateliers de “L’Echo de
St-Justin”, St-Justin, Co.
de Maskinongé, propriété
de M. W.-H. Gagné.

 

 
  

GROS RHUMES
RXIGENT LE

SIROP ESKIMO
Composé d'écorces et
do racines naturelles,

bd Vendu par tous les
/ bharmacions et mare

chanda,
Ole Onguent Kskito 
 

CHATEAU CHAMPLAIN
en face de la

GARE UNION
QUERKO.

Ameubloment à l'épreuve

du feu.

Confurtable et très moderne,

Chambres luxueuses,

Oulsine française de premibre

qualité. *

Prix modérés. 
CHATEAU CHAMPLAIN

en face de la

GARR UNION QUEBEO, 

 

POUR LE PRINTEMPS

 

Nous vous offrons le plus boau
choix de pardessus à des prix dé
flan( toute compétition,

Faite aur moaures ot ajustés
eur vous,

Coupe garantie.

ROMEO DUGUAY,
‘Tailleur

261 rue Notre-Dame, Victoriaville.
(Dans la môme maison que M.

Rodolphe Houde)

0000000HAA COAUHAVE

Essayez votre chance?’
Profitez de In vente apéciale

suivante comprenant 84 Jbs de
tabac d’une valeur régulière de
$7.00 pour $4.00
7 1bs, Potit havane,
7. lbs. de petit rouge,
61bs Zhama Chat! des Indes

6 lbs Grand rouge,

5 Ibs Quesnel,

5 lbs Haubourg.

Bur réception de cette an-

nonce nous enverrons deux é-

chantillons de tabac en feuil-

les gratis. Sur réception de 106

et de cette annonce nous en-

verrons échantillons de abac à

cigarettes. Liste de prix envoy-

er gratis sur demande,

J.-P. PILON
S8t-Roch de L'Achigan,

Cté. L'Assomption, P. Q.
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ALLONS CHEZ MIRON

C'est le restaurant le plus
complet.

C'est là que vous trouverez
lemeilleur repas en ville à 25
cts.

Spécial pour Noël: — ropas
a la dinde, servi généreuse-
ment, à raison de ots.

CAFE REGAL

Rue de Coursolles,    VICTORIAVILLE
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Visite de Son‘Eminence...

(suite de la premiére page)

gardé pour les jeunes. Aussi
nul ne sera surpris qu il ait ac-

cepté avec beaucoup d'empres-

sement j'invitalion de son hô-

te, Monseigneur Brunault à vi-

siter les maisons d'éducation

de la ville.
Dimanche, le 22, à 4.30hrs de

l'après-midi, il était reçu an

LE NICOLETAIN, MERCREDI+LE 2 MAI+4994,
 

l'illustre Prince de l'Eglise, on
avait réuni, en effet, tout ce
que la piété filiale peut inspi-
rer de plus-délicat et de plus
gracieux. Les décorations des
parloirs, des salons, des corri-
dors, elo. étaient faites de
fleurs et de plantes naturelles,
et tout, par-la disposition des
figures et des couleurs, avail
pour mission de suggérer un
symbole ou de rappeler des
souvenirs. La salle académique
présentait l’aspeci d'un vaste

pensionnat des RR.SS. de l’As-|parterre, Les élèves en toilettes
somption. On lui fit une réoep-|blanches, groupées sur la scè-
tion des plus respectueuses el|ne, semblaient des fleurs par-
des plus enthousiastes. Son E-|mi la verdure. Un chant de joy-
minence voulut ‘bien en mar-
quer la vraie note en disapt
qu'elle avait ôlé “BRILLANTIE
et DISTINGUEE”.
Pour accueillir dignement

_

CANADA

PROVINCE DE QUEBEC

DISTRICT de NICOLET

No. 919

COUR SUPERIEURE

Lorenzo Milo, mécani-
oien, domioilié en la oi-
té de Montréal, disiriot
de Montréal,

Demandeur.

— V8 —

Dame Anny Milot, épou-
se conlractuellement sé-
parée de biens de Ed-
mond Descôteaux, pein-
tre, de Détroit, Etat de
Michigan, Etats-Unis d'A-
merique, ou ils demeu-

rent tous deux, et ce der-
nier pour auloriser sadi-
te épouse aux lus des

présentes; HIULUR MI-
LU! & ALS,

1] est ordonne aux défen-
deurs, Anny Mulot et Edmond
Desooleaux, Ci-dessus nommés,
de compalaitre dans le mois,
Nicolet, 9 avril, 1934.

J.-W, DENIS,

PC 8S
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Quand Montréal
nétait qu'une forêt

 

Les hommes intré-
pides qui défrichèrent
ce jeune et merveil-
leux pays faisaient
leurs délices de pipées
de tabac québecois
naturel et odorant.
La sélection et la fa-
brication améliorées
vous donnent mainte-
nant l'ALOUETTE,
le meilleur de tous,
produit de la belle
province de Québec,

¢ Conserves ‘
les Cartes
Gagnantes

 

LE TABAC À PIPE

ALOUETTE
est le choix des connaisseurs.
La Cle B. Houde Limitée—Québec   
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a Mesdames, Mesdemoiselles,

J'ai acheté à vos intentions

Peler qu'un joli chapeau complète
Venez voir mon assortiment,

présent.

Joyeux Pâques!

Coin Panet et Plessis

©

euses acclamations salua l’en-
tréo de Son Eminence accom-
agnée de Mgr de Nicolet, des
rélats, de MM. les chanoines,

de tout le clergé du diocèse, de
MM,les Maires et MM, les Mar-
guilliers, Puis, ce futl'offrande
des fleurs en termes aimables
et gracieux: une gerbe de lis et
de roses cardinalioes, présentée
par Mlles Lina Lefebvre et Su-
zanne Manseau; Son Excellen-
ce Mgr de Nicolet reçut une
gerbe de roses thé, entremêlées
d'iris mauves, rappelant le sou-
venir de son cher frère Mgr C,
FE. Brunault, décédé en ootobre
dernier. Mlle Madeleine Pelle-
rin se fit l'interp rdte de ses
compagnes et Mlle Jacqueline
Houle présenta la gerbe. L'or-
chestre oxéoula aveo beaucoup
d'art et de brio, le Concerto en
sol mineur (1 mouvement) de
Mendelsohn. Voici les noms
des jeunes artistes dont nous
avons admiré l’aisance et le ta-
lent: au piano: Mlle Mariette
Dumont; Violons: Mlles Estel-
le Trahan, M.-Marthe Gélinas,
Isabelle Saint-Arnaud, Yvette
Caron, Diane Duval, Juliette
Lague ; Violoncelle: Mlle Colet-
te Proulx; Saxophone: M. H. de
Châtillon.
En cette année du 4ième cen-

tenaire du Canada, il convenait
que le sentiment patriotique
fût mis à l'honneur en cette fê-
te si belle. Mlle Cécile Désilets,
au nom de. ses oompagnes fit
part à Son Eminence des dé-
sirs d’apostolat que fait naître
dans les coeurs le souvenir du
assé: et l'on fit hommage à

 

seigneur de Nicolet, la Commu-
maulé et les élèves, Sa délica-

tesse n'oublia aucun détail; il

souligna lout, disant le charme
qu'il éprouvail à vivre dans cel-

te atmosphère de filial resepcl.

Il faut citer ces paroles d'une
bonté exquise “...Après les
belles et bonnes choses que je

viens d'entendre, vous n'avez
plus à me convainore des mé-
rites de Ja Cammuantué qui me
reçoit en ce moment. Je dois
un témoignage d’admiration au
spectacle qu'une fois encore on
a fait se dérouler sous mes
yeux. Je n’en éprouve aucune
surprise, car j'ai été si bien re-
çuici, quand j'étais évêque de
Gravelbourg, que si j'avais ‘pu
avoir alors quelques préten-
tions, j'aurais pu me croire dé-
jà cardinal.

C'est une gloire pour son Ex-
vellence d'avoir sous sa direc-
tion un institut si puissant, si
naturel, si apostolique...

Auxreligieuses: Je dois vous
exprimer un sentimont de gra-
tilude pour la réception bril-
lante ol très distinguée que
vous venez de m'offrir, Je m'y
attendais. L'an dernier, je n'ai
pu répondre à votre invilation;
mais j'ai regu un beau pro-
gramme rouge, harmonieux
rien qu'à le regarder. J'ai pres-
senti alors cé qu'aurait été la
réception préparée pour moi.
Aujourd'hui, vous faites au
Cardinal-Archevêque de Qué-
bec une fête splendide dont il
est difficile de souligner les
traits.‘ Tout m'est offert de la
façon la plus gracieuse, depuis
les fleurs bien choisies et...
arlantes dont j'ai compris le
angage.…
Je suis très intéressé par

tout ce que je vois ici, j'ai là
devant moi 1'Habitation de
Champlain et la maison de
Louis Hébert (toile de fond)
sur l'emplacement de laquelle
se trouvent aujourd'hui le Sé-
minaire et l’archévéché; je suis
intéressé aussi par les armoi-
ries figurant dans le décor: je
vois qu'à Nicolet, on {pense à
ses origines el qu'on conserve
L esprit primitif... J'ai été sur-
lout chanmé par oetle piè-
ce récitée et chantée que vous

‘illustre visiteur d'un oralorio:|venez de me faire entendre.
La Jounesse qu’il nous faut,|Voyez ces Soeurs qui parvien-
poésie composée par le Qardi-inent à faire quelque chose a.
nal Villeneuve lui - même ellvec rien, I] m'est arrivé déjà, il
qu'une religieuse à mise en|faut l'avouer, d'écrire en un
musique, Celte pièce ful ren-|certain 23 mai des “appels à la
due d’une manière ravissante.|jeunesse”. Je les avais oubliés...
Nous verrons plus bas l'appré-|quand, un jour je les retrou-
ciation flatteuse qu'il voulut en|vai embellis, mais pas encore

.\faire. Puis vinrent les adres-jussez, puisque aujourd'hui ils
‘\ses; à Mgr de Nicolet, Melle|sont devenus trèg beaux...de-
Ghislaine Charron présente les|puis qu'une Soeur, avec des
voeux de fête de ja Commu-|doigls de fée, avec esprit et
naulé; el Mlle Micheline Red-|coeur, en a fait un oratorio des
mond_ offrit les hommages à|plus gracieux et des plus sug-
Son Eminence; elle lui dit la|gestifs. Je vous en dois des té
joie irnmense qu'’apporte à lajlicitations. Merci. Vous mettez
famille de l'Assomption une|ainsi en relief votre méthode
aussi illustre visite, lui assume|de pédagogie et le genre de
que le coeur a tout imprimê|formation que vous donnez aux
dans l'humble réceptionqui luilenfants. Vous en faites une
est offerle, el elle essaie d'ap-|JEUNESSEqui PRIE, qui PEN-
précier un peu les bienfait de|SE, FIDELE à l'heure des com-
sa mission de CHEF dansl'E-|bats une JEUNESSE CHRE-
glise canadienne, Une petite é-
lève, Mlle Claire Mercier, vient
prier Son Eminence de “mettre
comme un crépuscule entre la
joie si vive de sa visite el la re-
prise du devoir quotidien”.. ce
qui se dil sans figure; un congé.
Mlle Berthe Boudreau, avec
loute la confiance el la naive-
té de ses cinq ans, en demande
un à Mgr de Nicolet, en souve-
nir de sa fête.
Monseigneur Brunault re-

TIENNE, enfin.
Ces- APPELS à la JEUNESSE

sont un ‘programme de pédago-
gie complet dont Son Evellence
vient de donner le secret: sa-
voir aller au coeur des enfants.
Je vous recommande de tenir
jusqu'à la fin à cetle pédagogie
qui est celle de Nolre-Seigneur
lui-même: il nous apporte des
vérités austères mais nous les
enseigne sous la force de sa
suavité, Peut-être que de nos

mercie le premier, d'une ma-|jours où lant de procédés tech-
nière aimable et toute pater-|niques existent, peut-être a-t-on

 

Voici le printemps

les chapeaux, pour toutes occasions. Inutile pour moi de vous rap-

Madame JOS, ALLARD

—

teotre

tdA

leeoiltrot

nelle, comme toujours, les RR.
SS. des choses délicates qu’el-
les lui ont préparées, en parti-
culier, d'avoir évoqué le souve-
nir de son cher frère disparu.
Puis, il loua le mérite de ces
religieuses éducatrices, leur ta-
lent d'arriver au coeur de l'en-
fant pour en faire l'éducation,
leur esprit de foi, de soumis-
sion, de zèle, ete. tout cela pour
en venir à demander d'une ma-
nière souriante l'appui de Son
Eminence dans les faveurs que
la Congrégation pourrait solli-
citer dans un avenir prochain.

longtemps arriva enfin.…

pitant. Le Cardinal se leva et
de sa voix nette, chaude, sym-
atique, il remercia dans les
ermes les plus délicats Mon- 

les plus nouveaux modèles dans
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ARTHUR D. DESILETS
Cordonnier

Avec notre système de
réparage très moderne.
très complet, il n'y a plus
de vieilles chaussures.
Nous remettons tout à
neuf. Essayez pour vous
en convainer.e

LE CAFE NICOLET
1.-F. BOISVERT, Prop.

Repas à toute heure
Menu du jour très excellent

Prix modique
Auss{ ligne d’épicerie

Cigares, cigarettes, tabacs,
Liqueurs douces.

Rue N.-Dame Nicolet     

oublié la méthode de nos mè-
res: aimer les enfants pour ga-
gner leur coeur, les cultiver et
ci des aimables choses que
les épanouir dans la vertu.
AUX PENSIONNAIRES: Mer-

vous m'avez diles el que vous
uviez bien l'air de croire. Mer-
ci de vos chants. Je vous féli-
cite de la dislinction qui est
votre caractéristique: distinc-
tion vraie, modeste, charmante,
ravissante, car loutce soir nous
a ravis.

Sachez reconnaître la valeur
de la formation qu'on vous don-

La minute attendue depuis|ne ici... Sachez comprendre le
mi-|prix du dévouement-de vos

nute d’émotion et d'intérêt pal mallresses. \Elles vous reçoi-
vent avec vos facullés d’intelli-
gence el de volonlé, vos incli-
nations ete, et de tout cela, el-
les fonl des harmonies en y
mellanl de la mesure, comme
dane le Concerto entendu tout
4 l'heure... Nallez pas lrou-
ver trop de sévérité dans la
discipline, trouver qu'il y a
trop de classe et pas assez de
jeu, trop de grammaire et pas
assez de poésie, songez que vo-
tre formation sera le résultat
del'ordre, de la anesure, de la
raison, de l'autorité. En effet,
pour devenir cette harmonie
surnaturelle que comporte la
vertu chrétienne, il faut tout
cela; el c’est l'oeuvre de l'édu-
calion de vous y plier.
… Après lant de philosophie, si
j'ai bien compris, il faut....
“I'heure du crépuscule”... a-
lors que n’élant plus jour, il
n'est pas encore nuit”... Son
Excellence remet entre mes
mains le congé qu’il] vous des-
tinait; je vous l'accorde volon-
liers pour que vous puissiez
parler de cetle fête. pendant 

toute une journée...”
Tandis que I'orchesire exe-

cutait son dernier moroeau, les
coeurs continuaient encore d’é-
couter cette parole ardente qui
les avait tenus sous le charme
et qui s'était tue trop tôL....
Cette visile si belle el si tou-
chante est maintenanl chose
du passé; mais toule une gerbe
de souvenirs et de douces im-
pressions demeure, dont nous
savourerons -longlemps le par-
fum. À notre bien aimé Cardis
nal. Chef de l'Eglise canadien-
ne, longue vie el bonheur: DO-
MINUS CONSERVET EUM..,
ET BEATUM FACIAT EUM IN
TERRAL..

VISITE DESON EMINENCE
LE CARDINAL VILLENEU-
VE A  L’ACADEMIE COM-

MERCIALE DE
NICOLET

Son Eminesce le Cardinal J,
M. R. Villeneuve, à l’occasion
de sa visite à Nicolet, ne pou-
vait manquer do faire une vi-
site aux Frères des Ecoles
Chrétiennes, ses formateurs.
Comme on le sait Son lÿminen-
co fut leur élève à l'IXcole Ples-
sis de Montréal ol au Monl-St-
Louis. Les Fréres des Lcoles
Chrétiennes sonl heureux de
compter parmi leurs anciens
élèves Son Eminence el plu-
sieurs llvêques du Canada,
Comme le disait Son Eminen-
oe: les Frères des l£coles Chré-
liennes s'étudiont depuis ‘au
delà de deux siècles à former
une jeunesse qui prie, une jeu-
nesse qui pense, une jeunesse
qui veut, une jeunesse l'idèle et
une jeunessequi lutte. Son Em.
se plaisait à dire, lors de sa vi-
site, que c'était chez les Frères
qu’elle avait apprise à travail-
ler. Les Frères de l'Académie
Commerciale de Nicolet et
leurs, élèves garderont long-
temps le souvenir «le la visile
que Son Eminence le Cardinal

 

lu leur faire à l’occasion de son
passage à Nicolet. À 9h}; lun-
di le 23avril, Son Eminence
apparait dans toul I'éolat de la
pourpre romaine, introduite
par le cher frère Godefroy, Di.
lecteur et suivie de Son Excel
lence Mgr J. S, H. Brunault et
d'une nombreuse escorte de di-
gnitaires ecolésiastiques. Son
Eminence prit place sur un
magnifique fauteuil faisant fa-
ce aux élèves qui avaient une
tenue impeccable. Après deux
chants de circonstances, exê-
cutés par la Chorale des En-
fants, Son Excellence Mgr Bru-
naull, qui s'était réservé la joie
de présenter à Son Eminence
ses ohers enfants de Nicolet et
leurs distingués professeurs,
rappela à Son Fminence sa
courte visite à l'Académie en
1908 et lui remit une photogra-
phie où Son Eminence apparaît
au milieu d'un groupe de Frè-
res. Son Eminence fut trés tou-
chée de cette délicatesse, Son
Excellence rappela ensuite les
services signalés rendus par
les Fères à la population, son
affection pour eux et dit
que les Frères et leurs élèves
ocoupaient une belle place dans
son coeur d'Evéque.
Aprés les paroles d’affection

de Son Excellence Mgr Bru-
nault, Son Eminence se leva et
prononça les paroles suivan-
les: Ma présence au milieu de
vous, mes chers Frères, veut
être tout d'abord un hommage
à mes anciens maîtres: J'ai sai-
si partout l’occasion de le dire
et j'estime un devoir de rendre,
en des circonstances comme
celle-ci, le témoignage de mon
affectueuse gratitude et de mon
sincère dévouement à l’Institub
des Frères des Ecoles Chrétien-
nes. Aussi j'ai considéré que
c'était un de mes devoirs de
Cardinal de me rendre à la Mai-
son Générale desFrères à Lem-
becq-lez-Hal Belgique lorsque
je suis revenu de Rome l'an
dernier. Le regretté Frère A-
drien, supérieur, général, me
fit alors un discours académi-
que avec la plus grande simjpli-
cité imaginable.

I] m'est d'autant plus agréa-
ble d'exprimer ces sentiments
que l'oeuvre des fils de saint
Jean-Baptiste de La Salle se
continue de siècle en siècle à
travers le monde, dans une as-
cension sans cesse progressive.
Leurs efforts sont admirables

et méritent nos félicilations. Je
les Teur accorde avec joie, d’au-
tant plus que je sais qu’ils en-
lendent bien semontrer tou-
jours à la hauteur de leur tâche.
Je comprends Révérendéssime
Seigneur que vous accordiez
une si large place aux chers
Frères dans votre coeur d'Evê-
que el de Pasteur de ce diocèse.

El je sais aussi que la noble
ambition des autorités de cette
maison répond aux désirs de la
population de Nicolet.
Pour vous mes“chers enfants

profitez bien de votre séjour à
l'Ecole afin de vous instruire
el de vous former. Plusieurs
d’entre vous seront prêtre ou re-
ligieux! Suivez les sages con-
seils des dévoués éducateurs
qui sont à votre tête. Quant à
ceux qui resteront dans le mon-
de soyez des catholiques con-
vaincus et fidèles aux bons 

J. M. R. Villeneuve a bien voy:|-

; Poissant, de

‘Principes reous dans cette mai-
son.
M, Gilles Pellerin, fils de M.

J. E. Pellerin, 1.E., s'avança a-
lors et au nom de ses compu-

Eminence de vouloir bien met-
(re leur docilité à l'épreuve en
accordant un congé. Son Enmri-
nence accorda le repos des li-
vres et suspendit le règlement
pendantune journée complète.

LA“CHORALE DE LA
CATHEDRALE

Lors des inoubliables fêtes
en l'honneur du Cardinal Ville-
neuve, le choeur de chant a
pris une part active, et nous
sommes heureux d'applaudir
ioi à ce succès,
Le chant reste à:l'église au

remier plan des ‘cérémonies.
‘est lui qui est chargéde oréer

l'atmosphère {pieuse, l'enthou-
slasme qui donne des ailes à la
prière: en un mot, la tribune
de l'orgue est la réplique  né-
cessaire, de l'autel,
Le vaste auditoire-de fidèleses ’

qui assistait à la:Pontificale-du

ment ‘impressionné par la

programme qui suit:
x xk

PROGRAMME
Entrée: Viotoria,de:Poyupin.
Messe: La troisidme;de.Alp.

Moorlgat. RR
Offertoire: Jusins ut:palma

{lorebit, de Gruber, .
Sortie: Christus Vinoit, de

Nibelle.

rien comme d'habitude, -
Vêpres pontificales :chantées

par Mgr Brunaull.
Magnificat, de Perruchot.
Salut solennel:
O salutaris de Bentz,
Regina coeli de Delépine.
Tamtum de Gluck. .

Jean-Bte Mathieu, .ptre,
Maître de Chapelle.

Edouard Châtillon,

St-François du Lac
FUNERAILLES DB FEU

OMER LAFOND
 

Ces jours dernjers ont eu lieu en

l'église de St-François du Lac, au

milieu d’un grand concours de pa-

rents et d’amis, les funérailles de
M. Omer Lafond, chef de gare em-

ployé au service du C.N.R. depuis

dix-huit ans, décédé à l’âge de 40
ans, Son inhumation a eu ‘lieu -au

cimetière de Nicolet. M. Lafond est

natif de Nicolet et sa famille y de-
meure encore actuellement. Il est le

fils de M. et Mme Zacharie Lafond;

de la paroisse St-Jean-Baptiste de

Nicolet, et le frère de M. Roméo

Lafond, épicier, de cette ville.

tre son épouse, (née Valéda Leduc)

dix enfants, Jean-Paul, étudiant au

Séminaire de Nicolet, Simonne,

Jeannette, Rita, Bernard, Germain,

Gérard, Lucie, André, et Gertrude;

son père et sa mère, M, et Mme Za-

charie Lafond, de Nicolet; cing frè-

res, MM, Roméo, Wiltrid et Con-
rad, de Nicolet, Lucion et Maurice,
de Manchester, N.H.; quatre
soeurs, Soeur Marie-Marthe, de la
communauté des Rév. 88, du Bon

Pasteur à Montréal, Mme Arthur

Nourry, de Ste-Elisabeth de War-

wick, Mme Adélard Fleurent, de La
Bale du Febvre et Jeannette, de Ni-

colet; sa belle-mère, Mme Vve Pier-

re Leduc, de Rockville, Conn., ses

belles-soeurs et beaux-frères, Mmes

Roméo Lafond, de Nicolet, Mme

Lucien et Maurice Lafond, de Man-

chester, MM. Arthur Morin .et Adé-
lard Fleurent, M. et Mme Eugène

Leduc, de Brocklynn, N, Y., M. et

Mme Omer Leduc, de Springfield,
Mass, M. et Mme Albert Gratton,
d'Alburn, Vermont, MM. Marc et An-

selme Leduc, de Springfield.

La levée du corps fut faite par
M. l'abbé Joseph Bergeron, profes-

seur au Séminaire de cette ville, et

le service fut chanté par M. l'abbé
A. Girard, directeur des élèves au
Séminaire de cette ville, assisté de
MM. les abbés G. Descôteaux, vical-
re à St-François et R. Guévin, vi-
caire à Pierreville, comme ‘diacre et
sous-diacre. .

On remarquait au choeur: MM,
les abbés Vincent Lemire, curé de

St-François, Donat Lavallée, curé de
St-Gérard, A, Joyal, vicaire a la ca-
thédrale de Nicolet.

M. Omer Provencher, de Nicolet,

oncle du défunt, portait la croix,

Les porteurs du corps furent: MM.
Adélard Fleurent, Arthur Morin,

Eugène et Omer Leduc, Albert
Gratton et Maurice Provencher,
beaux-frères du défunt.

Dans le cortège on remarquait,

outre les parents ci-dessus mention-

nés, M. Emile Giroux, de Clarence-

ville, M. et Mme Léandre Gosselin,

de Bedford, Maine, M. et Mme Ré-
mi Rhéaume, de Clarenceville, Mme

A. Corriveau, de Bedford, Mme A-

médée Gosse, de Québec, Mme P.
Montréal, M. J.-Bte

Provencher, de Nicolet, M. Willie
Trudel, maire de St-Jean-Baptiste de
Nicolet et son épouse Mme Trudel,
M. OmerProvencher, Noel Côté, J.
Jacques, Maurice Provencher et Ls-
Paul Côté, de Nicolet, Mme Aggés
Lamothe, de St-Célestin, Georges-
Aimé Lamothe, de St-Célestin, les
Rév. Soeurs Grises de la Croix et
leurs élèves, ainsi que plusieurs au-

(à suivre sur la page trois.) 

  
gons de classe demanda à Son|$

 

La Compagnie de Tricot de Nicolet
Nicolet Knitting Company

H:-N, BIRON,-Prop.
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dimanche, &2 avril;a été -vive-|

beauté etla-bonne exéoutiondu|z-

Propre de la messe en grégo.. ‘

Organiste, :

Il laisse pour pleurer sa perte ou- ;

RUE NOTRE-DAME   
  

   
  

 

Avec les compliments de
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Arthur Martin ~~;
Gérant dë'

CONSOLIDATED OPTICAL#COWETD! +
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NICOLET

3 OPTICIEN — HORLOGER — BIJOUTIER

.Slvotre vue -fait défaut, consultez l’opticiem - diploméOmer 4
: CAMIRAND,-Exämen gratuit:de la vue, Défauts de la vision; corri- “%.
gés par les verres cylindriques et composés, . $

Réparationsgénérales de montres, bijouxet,horloges, ;
Assontimentvarié”de montres/&pipes)*bijoux, ‘cadeaux. -Aussi:+#Z-

,  choix”complet: dé cartes 'postalse.” >

Omer Camirand'
Opticien— Horloger —Bijoutier

GROSET DETAIL NICOLET, PQ.
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Ÿ Guild, Membre-Board of Trade Montréal Corn Exchange, -

Adresse Télégraphique .?
Aston Jonction $

Bureau et Entrepots Code Dowlings À
Ave-S.-Raphaël 4e Edition”

“ Meandre Gaudet, MPP,
EPICERIE-&#PROVISIONS -ÉN.GROS

‘’Etablie en 1803. ASTON ICT.P,Q,

Téléphone: Bell Nicolet 104
Local

   

 

Porjrajts,.carles postales el mortuaires,.moulures,s a=
Code vieux portraits.Agrandissenieir :

Les: clichés sont conservés. 4
Impressions d’amateurs à bas prix:
 

 

SES — a——¥ -" EET EE EE— TENUE —"
! : : x - - Fac a and

  

| -
Entrepreneur de Pompes Funèbres.

MM, Arthur et Nap, Rousseau sont organisés pour répondre: :‘ ’
tous lesbesoins de-lapopulation’ de Nicolet et des enyirons, dens |:

Service d'ambulance, autos, cercueils de tous les prix, embau-
mage. : +

: “ ROUSSEAU:&FRERE:
| toujours"à"

Rue;Notre-Dame «Nicolet«|

 

 

 

  ROLLAND LEMIRE . ||
GARAGE Co I

SPEQIALITE: Peinturage d'Automobiles, :
Agent pour Durant — Dodge: ;

 *L'émail LaqueModerne, pour mn  .
le- fini-d’automobile ROXO0. NICOLET A

 

wl oh aeTe. Wy Ry

Chez BEAUBIEN
Nous:ayons-toujours pour nos nombreux clients les:meilleurs

cigares, d'excellentes. cigarettes,les bonbons “Moirs:XXX...
s _ Nous: faisons une grande’spéelalité‘d’huitres ‘strictomentatrat- :

ches. | a Co
Bienvenue â.tous.

L-AUGUSTE:BEAUBIEN
Rue; Brassard
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POSIT TE ae he TR CeSage
 

  

HOTEL LEFEBVRE.
(HOTEL MODERNE)” - 4

En face du Couventdes:Rév.«Soetirsde 1'Assomption-
Service de taxis a tous

les trains, =
Dépait:Shrs e,m;-#"12hrs;p.m. —2hrs p.m. ;

 

 

 

    

  

 

  

 
 

Téléphone 198: Casier Postal 76 ||
VE. û ;
> ba at ; ë

Garage TAURIER LEMIRE
REPARATIONS GENERALES’ à

Ouvrage Garanti :

RUE NOTRE-DAME NICOLET, Qué.
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“€ TOUJOURS LE MEME SERVICE

4 ; donner+ Depuis au-delà de cinquante ans, nous nous efforçons de

satisfaction à notre clientèle. Nous croyons y avoir réussi, puisque
4 la confiance de nos clients ne s’est jamais démentie.
poe Vous trouverez toujours & notre malson une marchandise de

À choix, des prix& Ia portée de tous.
% EMMANUEL ROUSSEAU
$ MARCHAND
& Ferronneries — Epiceries — etc,

Ÿ RUE PANET en face du Marché NICOLET
    

  

 
TeEHRRE SeeTay

ATELIER PHOTOGRAPHIQUE |
MME PH, COULOMBE ÿ

les circonstances malheureuses ou ;beureuses :de. l'existence, ke

Pour les funérailles, les mariages, les baptémes,adressez-vous I -

"Service régulierd |.
" Sle-Angèlé ||
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